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or: 19 ans: 95 points
20 ans: 95 points, pour autant que l'insigne
n'ait pas été obtenu à 19 ans et à condition que
l'élève n'ait pas commencé son école de
recrues.

(La participation à un entraînement ou à un cours de
base n'est pas exigée.)
Il a également été créé un insigne moniteur; un certain
nombre de moniteurs IP ont déjà reçu leur insigne lors
du cours cantonal de répétition des 23 et 24 mars, à
Lausanne.
Nous ne doutons pas de l'intérêt que suscitera cette
nouveauté auprès des jeunes gens prenant part aux
exercices IP. Nous avons pu nous en rendre compte
lors de récents examens. Cela doit les inciter à intensifier

leur entraînement pour pouvoir arborer à la
boutonnière le signe distinctif des jeunes gens physiquement

bien préparés. Cela doit aussi encourager tous les
jeunes gens qui ne sont pas encore des adeptes de l'IP
à participer aux exercices que cette institution organise
en collaboration avec un grand nombre de sociétés et
clubs de sport dans le but commun qui vise à la
préparation physique et morale de la jeunesse de notre
pays.

Office cantonal
d'éducation physique postscolaire.

LE COIN DL BOUQUINEUR
«Le temps des vivants»

de Pierre Gascar

Faire œuvre de solidarité.
Diminuer la souffrance et la
misère de contrées entières, c'est
participer à la construction de la
paix!

Prix Goncourt et Prix des critiques 1953, Pierre Gascar

vient de rentrer en France après un voyage de
quatre mois en Asie, en Afrique et dans les îles du
Pacifique au cours duquel il a pu réalisé une enquête
approfondie sur la vie réelle des pays en voie de
développement.

Intéressé plus particulièrement par l'importance du
facteur santé dans l'amélioration des conditions sociales
des peuples, Pierre Gascar rapporte une documentation
unique de son passage en Inde, Thaïlande, Philippines,
Indonésie, Malaisie, Somalie, Ethiopie et Soudan.
Ce voyage (150 heures d'avion, 70,000 kilomètres dont
plus de 15,000 en jeep, à dos de mulet et à pied) lui
a permis de recueillir des informations inédites sur les
besoins véritables d'immenses populations qui
entreprennent des efforts souvent dramatiques pour
améliorer leur sort.
Au cours de son périple, Pierre Gascar a partagé la
vie de tous les jours de nombreuses équipes de
l'Organisation mondiale de la Santé (OMS), qui aident les
gouvernements à résoudre les problèmes sanitaires les
plus urgents. Il a observé les différentes phases de la
lutte mondiale engagée contre le paludisme (auquel
est exposé près du quart de l'humanité), la course de
vitesse qui se livre entre les propriétés destructrices

des insecticides modernes (le DDT par exemple) et les
facultés de résistance des moustiques qui transmettent

le paludisme; l'humanisation du traitement
réservé aux millions de lépreux; la régression des fléaux
traditionnels: peste, choléra, variole, typhus. Il a vu
les «miracles» qu'opèrent les antibiotiques contre des
maladies de cauchemar telles que le pian.
Interrogé à son passage à Khartoum, avant-dernière
étape de son voyage, Pierre Gascar a déclaré:

«En dépit des menaces qui ne cessent de peser sur
notre civilisation, il n'est pas permis de désespérer
d'un monde où, face à une œuvre de solidarité
internationale enfin véritable et à l'effort de certains
gouvernements, des milliers d'être humains retrouvent
chaque jour le goût de vivre et leur dignité
Je ne crains pas de dire qu'au cours de ce voyage
accompli à travers des pays sur lesquels planaient
pourtant des ombres, j'ai vu naître, plus clair que
jamais, le temps de l'homme».

Je suis né comme ça...

C'est le titre d'un livre, remarquable témoignage du
triomphe d'une intelligence et d'une énergie indomptable

sur un handicap des plus sévères : la paralysie
cérébrale.

Les deux formes principales de cette infirmité sont
la spasticité et l'athétose que le Dr Carlson, auteur du
livre, et lui-même paralysé cérébral décrit en ces
termes :

« La spasticité est une raideur dans le mouvement.
Le membre se meut comme une pièce lourde. La main,
en essayant de saisir un objet pourra rester figée dans
une position et ne se relâche que difficilement.

L'athétose produit des mouvement involontaires,
incoordonnés, lents et ondulants.»

A force de persévérance, d'énergie surhumaine, de
chance — comme il se plaît à le dire, Carlson allait
devenir un des neurologues les plus éminents des
Etats-Unis et consacrer sa vie à la rééducation
d'enfants handicapés comme lui.

Il raconte entre autres l'anecdote suivante :

Je fis une conférence illustrée de projections la
veille de l'inauguration d'une clinique dans le Minnesota.

Ce fut Oscar Sullivan qui me présenta, celui-là
même qui, jadis, m'aida à entrer à l'université. Il mit
en lumière la visite que je lui rendais 20 ans auparavant

pour obtenir des fonds en vue d'acheter mes
livres d'études et mes instruments, et mon retour
aujourd'hui, comme spécialiste de la paralysie
cérébrale.

Le lendemain, alors que je me rendais à l'université
pour y diriger la clinique, un agent de police me prit
pour un malade et m'intima l'ordre de faire queue
avec ceux qui attendaient l'ouverture de la consultation.

Au bout d'un moment, d'autres médecins me
reconnurent et les patients s'amusèrent de ma
mésaventure, ce qui me donna l'occasion de leur servir un
petit sermon tout chaud :

Je leur racontai comment, 20 ans plus tôt, j'étais venu
subir un examen à la clinique neurologique. Ma mère
avait été avertie que peu d'espoir subsistait au point de
vue physique, même si je parvenais à m'instruire. Le
diagnostic était si peu erroné, que tout médecin que
j'étais, on m'avait pris pour un malade. Plusieurs
d'entre vous espèrent, comme moi, jadis, une guérison
possible et miraculeuse de leur paralysie spastique.
Malheureusement, le médecin ne peut que répéter ce
qui fut exposé au patient : C'est dans la discipline
personnelle et une solide instruction que réside le plus
grand espoir de surmonter son handicap.
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